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Isibel,I[, et sur les transports lfeon et Laborle.

A cette occasion, ttisscz',-moi vou.s dire, ci
chroniqueur fidèle, lii'il y nq delt.c ehoses qui .

PasseLt également .irncaginut iou ds Euro-
pèens. qui leur paraissent égalnmuit fettis-

tiqIeset incrryh cc sont,cl'tn ipart, ces
expéditions g ii s'orga'niseCn(t u titz et à hLI
lumirbo dl'cin .gdiuverc nem'et civilisé stins qu'il
puisse les turciter 'uin timot, ('un- sigfii, et
d'autre part, les ovations niiri.Ibolhîintes prodi-
guées à mic ccitttric, Si omitie qu'el lé
soit, par le peuple qui passait pour le pils cal-

Ie, le plu.s sag dt Lt terre. Nos duceirs en
pulit iqe et e lphysiologie n ouiyJttent leurs

boitlit'ets paci'-ieusstus les moi nlins. VOici ce qu'é-
crit dans tut jourc'îal it i'd- ces docteurs. qui est
pourtant l'un idles gratds-prêtres d'Apullon.
A: Aduti, de.l'institut ;

SJe n'ai jat is été hitn fou cde la Répu-
bliqu, mais 'jtais loinJ de ie outer que la p-
pliiction ie soi régieic pût, en moins d un
siècle, rendre com plètement fut cunti peuplé qui
avait lai. îé róputtîionî de pré frerle hotsous à tou-
te chose. Si pareille chose nous était réservée,
qute deini ns-os donce, en bien ltoins le
temp s, nous attres 'raiiçais, qui avons in ré.

pItatioi. tssz jutiet iéritée, le tne upas
mettre le bon ses ci l-première ligue ! "

Comme vous voyez, voici la République
suispectèé dtiparenté ac P'' Iléhore. \is-

hington 'avtit svéce, Juny Lind Paira lier-
due.

Eicoles publiue~s ani D)elroi .

La réprobatlon qui s'st depuis longtemps
mifirestée chuez les Catholiques de e1' lit dle

New-York, contre le systèeie ctîuel des éco-
les publiucs,qt consiste à réunir sous tun tmé-
ule maiître et dan ue mième classe Les en-
ILIItsL, à queliues dénommiations religiettses
qliils appartiennent, \a se propageant dans

d'autrets Euts de IU ion où oxistet les tué-
imies disositins égales. On demande la li-

berté dléalcir dîs écoles s parepour l'ins-
trîteitut les Cicfan us Caitlhocliiues, e't à ît'étre
plus assujeti à rétriueur les .IColes de l'Etzi toù
lurtte l>i ust en dui iceii'r.

Nots lisou danlts le journalL " Ci(ye'. que
Mgr. le (CIIIjleur ei' tthiistrateur dDio-

eése du lri.vculait parvelir à c' rdési1a-
Ile résultat et ouvrier des écolis guriittstis

:u\s six miliers d'eitils rathliques de su
ville épiîscopal, vi"lut d'ul resser iti Ma e-

muent par lequel il fatit ci ippel à !a gié rositéî
des citoyeis ealioliquts, ain d'òtre assisté
dans soui jIietux et itile dessein. Le digne E ê-

e a ititetituot dltaillir clans les diffilrets
quartiers de la vill.' des éeoics qui sei! di.
rigées par lis Frères île la Doctrineti Chrétien-
nue. Sa Giraîr dirant stimuler le zèle
des eCnadins-Français particulier, leur
tdrecise u s paroles suivantes :

"Et vous ('a idien Fr:çais qu doscendez
de cmcix qui >ut fdé uette ville,ave-usl dis
icole e outis piuuissiez revecndiquer ici? Vus
ethicils appr'eunc~ut-ils la ingue diileurs pîères?

Coutinuet-i ls.sr eles iaes is éco'es:à s'idet-
i ne ce doux langage qu'ils out ecimilmnti-

c à bégayer sur les genux de leurs mères?
Non ; et dulis cS écOles cocitnueiics Où vuV s les

envoyez,n ou tru le danger do perversion qui
teur ist 'îm iuîc î a.vec les ii'.'ur s, tIl sont-ils
pas trite cmie tingers sur la terre iême

de leurur at. s. sur le î'ttrimoinc e dec leurs
le-res El, tunus ius le irL , pou' quelques4
faiiblbsvatges qi'is re(ireuit de Cue ins-

raetiu ét raucgre ct doinée cuuce à regret,
ils purdent infuiiiien-t pour leur reliaion et

liiiuis âmces.1

Wm luml Tinre

La ivmisoit dIi suIeptilibre de './bn lit
raire et musiccil de la ifcn"erve, vieiit le Iparai-
tre. On Y retrouive ucai continuation de l1s-
toire papida ire, «mncdo/ique et i t.que Ce a-
poléonî et ide lul C:tule .lJrméc. il j t-ou ce;-

cin outre :--Hisloire vérita/c et auCt'u-el/e r/es
Murst e Productions lu i'îys de /a urd/e-

Fronce,' cpar Pierr' -Boucher. lTibleîu , uïf
et capròs nature des hommCs et les Choses du
Canada à une épouie euulée e sud ihistoire.

La Po//c de Danornene . par ire-Cheva-
Iiei'.''---Trgiqulte pisede la toucrmente ré-
volutionnaire de 1792. -- l- La :ie <les champs.-
Essai poétiqu cle Popo lrsqun'c 'aeit core
que douze ans ; tiiit pIlr Mlle Emma Fa t-
con -' La grotte d'.zur."-Dscri plion ii-
téressante de cette singlnrit naiatrelc qi
existe à lle de Ccapre; accompagnéec d'ii ré-
cit dans le genrev- romantique, par EuignUe Du.
cloz.-îI L' HoUpidita f&ossaise.-Paisa nte
avntur raecontée conune sait le faire la feti-
letoniste . G uiiiot.-I La. Rosidre,oui Trop par-

/er ntit."-Leçoi retirnmrctive aux jugeurs
ttércuires, ciutx thaîteiursc die Ica calemiî i.-
"L'Eaol'e Merveilleus."-Apologtic Esp agnîol

conitre h:~s pîréüjugé suciaux .- Vienit entsuite tun
.r ebsus, uv re tunu pîeu miystique piouir lue luecctur

îicoitomedice son tempîls, et dles citauitinsudejuour-
nauix atuxqiuel les il est à idîcsirier que le putbl ic
prète assez d'attenition potur réaliser, dttuîmoiucs
eni prtc iti, le sutcós.ue nus souhlaitoncs à cette
publiention littéraire-.

Cette liv rcaisont est couîronutée p.ar tne Chian-
-sonnrette intituilée: " le Tempils des Hrion-
delles", .donit les lparoes sont cde M. R. de
Trobriand, et lua mutsi-uei de Emuile M''illet.

Appointement.s ofRicls.
2 Novcembr'e, 1850..

Commî-uissauires des Petites Cacuses pottr lai
Pairoisse dle St. Charles. B orromóîie dut village

dl'Induustrie:
Pectcr ChuarIes Leodlel, Frantçois Paplin,

Chatrles 2.- Gaspîard île Lanacîudière el f-iuiry
IF .il, 1 Ecutyers. (Commtiission -clu 31 dècemtbre

IS4u) révoqutée.)

Funl'euica cWety t de Mlintoli&leeraipenc
Le fait suivait est rappsorté-par le St. Ca-

terme"ues Jonu'5ral.
Aluxaid re 'Wilsoin ac,î reditli lu b. o2octobre,

un pct avant midi, à l'aiu berge de .LiJmes lHr-
ris et y but des liuiuurs foites. Vris par I-
vrtesse, ciais ccaible encoret' de su ttenir su Ce 5C
jambes, il sc rendit d us .lu cour île 'cotr-
giste qiti y était o'cctpe avec ses bouces à
l'ire boucherie, et les sollicilat à buire avec
lui : ce gîiils firent.

A lit utre imoimuit du i.la. journée, le mal-
helirecux lut trouvé îctîs uIne autre maisons, gi-
sanct Iti btis dctLun escalier It haut duquel

il veriait le se précipiter. Il élait t..
i yant Jiule ilisioti à hi teiiec ; le snucig lui

sOrtcit de la bouche.
Cotte fin tragique a fait sensation. Le

d]éf'ctiit était nuîi'cultivaiteur ldatis l'aisance, et il
laisse tuue funaille notubreuse et tue épuse

fi ai etdont il était aiié. Coi-
douti par sa inauvaise étoile, il se reni à la
ville et va droit à la taverne d'un cuibretier
connu pour so ipencalnt à l'ivrognerie ;-il ciu
ob ien0 à boire et s'eni-ro avec li. Uncîe deai-
ituure aZIrès, oun le retrouve mort d'une chûâte

oeceisionn ?' par cettce débauclhe. Ap art sun
iituilipéraice, Wibuoi acit jou d'nhi bon Ca-
raet ère.

Unle enqiuéte dcli corcier fut tenue le 18
octobre à litt-hti u, sur le corps d'IuI jetine

hummlie cIe cix-neu' s du m île Jones. 1h
(t constaté par les dépositions des témoins

q(tue Junes avait été tii par sou père à couips
Le tisuinir dans titimoment où tutts deux
étaiehtu ivr'es !

FAITS REMIIEUX.
lr. Viscean Archevitque de Wesmini er.

A propos dli titre d'archlevêcte de Vest-
iinster, sous le iel Mgr. Wiseian est préo-
ui, dans lus actes du consistoire secret du 30
septeimre,Pun des correspundunts d'ui jour-
ial ptrisi ait la remn rque suiiate: " y-11 i
luligtenlIc, C'est-à-dire tros ais utiti mois, que
le Scint-lPre avait songé à relever les an-

cîienîs sieges piiscoacux dle IPAgletrre. al-
lir les vicariais apustolique, pour louir substi-
ituer des évcés titulairos. état de plus ni
pius fiorissant d( t icm etsou dévelop-
1ciiiemit prog'ressif et rapide dains Pile des

cSai.ils rendaient cette tmesuure indiusble,
.ut, xi Jai bonne rmaire, le vuyager lue algr.

WVi<eimian fit à Roun 'tannée I 1847 se rap-
portit i soit exécution. Mia heureusement,
les trubles deveus plits rieux et plus grc-
ves, cie permirent point die terminer alors et-

tn imporhiu ntgociauion. Le Souverain Pon-
ti a profité île l' irésenlce à Roume de liltIs-

ire prélat et de sa promotion au cardinalat

seient. Ne pouvant donner mi ouieau eau-
dinal :c titre divque le Londres, déjà oriei-

ié pir un évérie cnglica, il a érigé le siège
de Wesi mîîinster et a pris ainsi les devants sur
le gouvernement t;iais qui songe de oin côté,
à ce qu'il paraitt, à y pla:er uu siége Le soti
é/ablssement ct, afin dle partager eu deux le dio-

cèse le Londres, dlnt !a iloiiactioi îî'cst pas
moindre de deux millions d'àmes. On ne ptu-
vait choisir pour lai 1uatian I me trple
cathoulire de l'Angleteue un lieu plus to-
raille. \estministîeîr est, eu eiffei cun fiiuuliu-
de la capitale, et avec le titre i'lrcherqucdl

Westinster, Mgr. Win seraî l'archevè-
que ctholiqute de Londres; maison aura éó.i-
té I'élever avet. le gouvrrettii aglais cui
conflit qui aurait pui être embarrassant. PItur

Manehesteur, on pirendraila iûcte iaution.
et l'évêché serai étalicti dans une petite vile du
voisiunge. On assure que le nmCre us esi-
ges qui seront rigs pur le in amoment sa de

douze: plus tard il pourra être auItgmienîté.-
L'ineintoitissiiîe cardinal Wis-miuani retour-

liera prchuaiieinit en Anglet , à ce ie
l'on assure. On dit même qiu'il y portera î:u c-
guste caractère et y rutumipliro les impotaes
functiis de Légat à latec. le Saitt-ére' se

repose sir luii de l'ttablisseme'nt d la ,litnouvelle
hir'archie catholique. La haute répuitaioi de

science et dCe v(ertii, 'incIteflence cnsidérable
que l'illustre roliréhct s'est acquisestrC c paysIL
designîaieti naturellement. i la Confiance duI

dotverauini-Punti. C'est là. certes, unuîe litllu
et Sainpte msuission, et cC it as un des spee-
ticles les mtoins curieux et les moins ecnso-
lats d unotre épuei de voir, ai u iltIcdes
boulversealts qui viennent 'atg:ter et qlui
sontpetnt-ètret à la veilledu reitiuerdle oiii uta
tonite P.Euliroeli, le \ ivaire doc Jsus-Chrisut, à
peine- re\euit( d el'exil, rappelerà aht vue cattho-
irtte les antiques églises de l'Angle:terre iet

relever, en fice d'une Cfiso jalause c. rivale,
cette Chaire de Pierre ( que lPhérésie croyait
renverséî pour ja mais. Et voilà Com meI lia
eutlholecismot est cdeveu t rtile et se mceturI.
Que v'ont irc' tutus les phcilOOilopes et toais les
inîveniteurcs de rel igionîs nouve'lles, quiii cut pré-
dlit cii souvteutt les funuércil les <ho PEgiliso ea-
îthliqtuo ?

-Oun lit dcans l'exiceellenît journal dle Biolognie
il Veroî amcico.

"Les Italienîs quti hiabitott Londurces sott

exposée, souis iCci aîpport rtligieuix, ci toutes' sac'-
les cle périls.. Outre ceux qui pîrésentt d'oir-
dinaci re le séjour t d'unti gi-ad icotil le,ils sont eni
butte autx séditctions dles sectaires mièthuocdistes
et antres q1ui, poiur comtienser les coniivîrsionis
<les Anugîais ait cattholieismue, otnt entreprtis
tout spécialemencut du pervertir c'es Itaulienis
établis eni Aniglet erroa Poutr miieîîx y réiusstr,
ils ont bâti uneî église protlestanute taveuc cotte
inîscripîtionlsuri la licçatde: Eg/se italieune cuatho-
tigue. Ldes aîbostaîls qui Ica desserve'utuse v-an-
tenît d'aîvir déjà tronvt' eiî cin milleitaienics,
hîabitanît Lonîdros, dishposés à les suivre'i danits
leutr apiostatsiît. Ces.t là tr'és certainuemcent tune
exngécrnitioni mîenîsonugère ; atis il nu'enu est pans
mîoinîs évidenit comnbieni cdvicent néècessaire la
'onîstrutionî cd'tno grande dgl!ire il«cncu rt

vraiment ceholique dans ia capitale d la
Grancd e-B3re lta gne.

Or. a thà acqîusi pour Cet te. oeuvre.;nu
prix d'en vi roi trente iimille écus romains. dont
une partic eest déjà payve, nn 'trra in sflisait
et con venrblimenit Situé. Une, cwnunciMslon

de missionnires ît ic lïques catho1iques a
été frimcée à Londresi' mmue e' t s'occui e acti-

vement de pousseJr 'entreprise.
Sa SIiuteIé, lat propaganldbe, lépiscol t

itahlin, nuire archevrj le Carmiianl OjJliz-
zOni t ML Algr Wiseman recom tdet celte

(it v re iàtois le enthol(iues de lIti et sur-
tit cei C dI e I EOtus-amiis, d'où partirent

les premiers apôtre ; de PAugleterre, d'abord
sous le pontifcrat le saint Eleuthire, et puis
sons saint Grégoire-l:G:raid. Ele a. droit
sai doute à la chuarité des catholiqtues de toit-
tes les. citions ; muais les Italiens Sont plus par-
tiitlièremect olIigt'.s de lit soutenir, puisque

c'est dc sauver des Italiens qu'il s'agit en a -
sirant it- nos coin ilt riotes de Londres les se.
cours relgieux :iii leur mnqe i qui'ils le
p, uv elit se jrocilrer par eux-mmes à cauîse de
lecur pauvreté, et que los cat litlites anglai
tic pourraient qe didl]eilement leur assurer,

surA rgés qui ssont, malgré leurs iib!es res-
sîiîrees, car les fCnd;tions no velles ou par
l'entretin de leurs r églises."

RRESPt NAN CE.

Extrait il une lettre patinlier-e.

Lyont, S octobre, 1350.

Ce matmni c tue fisait l'as encrre jour que je
sortais le cez umui. La dist nce qtui ie sépai -

re Le Foutrviércs un'est vis lu, titune demi-
Iuilre à lonte'i et tout uist :it. .'étais seul

dais les rces-de Lyon, et nurenoutrais que
quhellies patrouihilles altarilées qtui rentrmient

:uIt pList e et. qu' lues ra res t'gonds, suldaits
déouies de d aareli.. .Eni arrivant au ped
le Il montée le 'jrières j' nu'é.ps plus seuil.
Du inoui t xi'u pileris, arrachés de grand
minii aux d eelrs ii som il, se rendaient

tuau snctuairCi t-ué épulr ' touir se prer-
tuer m;paiuu plus fIncîemuent'Yur lis daslles et prier
les inls pour lai Coiversion ditin parent imltje
ou ég;tre, lts autres hotu lt prsévérciee de
ceux qui lecu' sont ers; eux-ci lotr le retour
à lht santlte d un pre, d'unl meicre, d't eut-
['-ut ; ceux-ia pour uir. voyaigd'tr aimé. un ti L-
vigateuir chéri ;et touts pour lh suhit de la
F-rance,et de Lvon, hi iité s inrtyrs, h

h uoo do de Marie surtutt. Car i-tte bnuut
ciéce si houurée. si visilée dans (.et hum le

sncetuiaire qui muillite ici ville. Fa tutoiirs

lrotégee et laprcutégera sauts cdoute tioutiors
conute tueslos ganIcs ndolaités.D.. De j u-

tlus fiancses miîontiieit ani ; ils aî!btient de-
posr aux plieds lat divine ire ldes cocm-

ins tuas leurns von tous liurs d:irs. touttes
leurs es éùrtutes, e ssettus l'uusnQds d'avenir.
et un-i ul temp lad prir de h r m letu ami-
tié ¡mt e, leur prophadui tteui, et lIr fuitur
cutécncge.- Je montais, inoutais sileuieIux,

om prow, coiudoyaunt a droite et à galcehe,
sans iiaquieter d auU c chise que de mue ren-

dre i iInuiulyit. J1étuis prè d'atieindr le haut
du la mioutée, quand je Ite suis alurété tout ài

cocip et découvert av vile pilusz Irdih resplec't
et la plus g raiudi v'n r.ti.. C'est qulle je

me ruvtis là, a lsi m'y attendre, à dohu
pus toutt cui pI!is( de I'lioïqIiu ue, înr.ihl et
ilulsitr A rclîevéct de Turiui, Monseigneur
Frau.on i ! ! A l i mur.sieur, vous dire ce q uii

se St es en moi a lavue le cet atgélite
vsa ge, eun pr ésuce ie cet cuiguste et cou ra-

geuii defcisecur île li laIii, mest iiipssible..-.
A vec queci biotnheitutavc que h aitteudcrissemnuîtt,
ii-je cuuouiem îlè ce prélat Ceint Je lturi.

ule de at fi lla plus forte, lut lus calme et la
plus ad nrable! . la sérénité, la. joyeuse rè-
.gIatioI, luigra nd i uu d la croix luu Sall-
veur se traiissaient dans tous ses mo vements.
Le sait pr- ima ruit leit-mient e ' les
rudes abeur's île P'pisco , les longuties villes
ont incline sa tte "vénraile et bla nchi srs

taIieveux. .Et e't enldroit la tiî'lée est ncipi-
de, .t soncu erps aucgri lair is privau ions, ei-
dolori par u IIu iil cdes tacitis, cie ti ptr-

metta't dvanIlcer ue pas à a. Il (tait aic.
cotiagn d'un seul rain-ticie. qui a sui-
vi datuts Pexil... il vencait, IL pieux pontife,
prier, à l'uxemple due Jsus-Christ, pour ses en-
ctu is e ses unpresseurs et pour son pays...

Arivé à iyoui depuis sa .imdi, 5 corrant, ce
birn auuni serviteur duie ieti .iempres:: de
rier pour toits ses ctpatrnios'misou eiie-

ltîs , et c'est pour cela qctc cematti il1mont.
avaut le jour, à celte dccaelle dont il a taut cn-
tendu parler, prier li Dit-i de toute miséricorde

nnî pour ecu lqi nl'uit. lotuò, aim. ma, pour
ceux qui ont perséecuté noit pas lufi, lnis la rc-
li gion dont il estcu duds plis cnaients défen-
Su us.... Lais- 0s le, et élit de Dieu, pénétrer

iai la sicte églisc de FiurCies, hiisstois-le
s'agenouiller avec le plue h1 ofud respect et
prier avec dos larmes da'asttndissement lcts
eu temple bni par le saint pape Pie VIL et.
euoiuîcs dacns de courts détails. De Turin du

Piéciott d'où Mgr. Frianzotir a été extri
par ordre souveraini dut min istère Siccardi, le
bon prélat s'est dirigé vers Ili France, et, à
peine eun at--il touché le sol qu'une hîeutcuuse
pinsée Itlui inspire de venir à Lyon itendre
de meilleurs jours. Il s'y reId ;et à peine cmt-

il dansii os mticrs que cette nuuîueo se répand
iueoutineit daus toute notre uinde cité. Ts
lhs emturs religiecx pailpilentîlejoi, et deux

iiu res utc s'taient pa coulées epliiuis Iarri-
vtc du pr éiLt que déjà Ice foule de bons

chrétiens, nomibreutx à Lyon,. grâce*à Dioi
se presse cdans les anti-chattuibrcs et auex
abords de 'hôtel Ou Mgr. le Tun est des-

euilit. Qelutes instants après on -vîit nri-
ver fulie ceiitati cde vcaiillats militaires riches
de costumes et brilluls î(o tncute. C'cst le

'hou et religiccux gnéiral Castela ne à la te.-
île soU tut-majorî qui tous i-int déposer
MN pieds le P'nrgique sol:lt. cIe la foi l'ex-

luresso île siniucres t reectuetux htomuaes.
-ur ces entrefaites arrivaiti en toutehâte l-

,Cardinal archevque -e Lyon, ui, revenant
de lurenuicro qiuelquîes juuurs de repos au sein de
su thritille dans son pays nats , e'nIrait à Lvon

Crn mýêmle toi squel'rchque ue d ui
Notre illuisi cc",archevêquf e quui a dl esi bnnes
et si compatissante paroles pour tous, en a ciu

certainîemceut dce bien vives, bien uffetueises
et bie-nî situCères uiti r SOl it augiste frère ihmi us

l'épiscoliat... Le lendemuaiin, Dimanche, Mgr
de Bunardi avait iistaillé Mgr. Fratzoni cats

Parchevchl e éd Lyon et le îpréltttt de Torin
a rcçit lioncicuage et les iarques sinceres de

dévuueient île toius les Catholiques Lyonnais.

U Un A mi Les Lettres inmvitablement
r 'm s.

3 Btrownsoin donnrasa 3 Lcetture ce
sir ela 4-e jendi soir.

Nous ne pouvons adononn'hui dl er inser-
jioli à tut ra ¡uort d:.-s-cuhI tires iu iruites el Oc-
tobrf devant l courc' cimintuielle de ce district.

N AI S SA N CES.
En cette vilie, le 31 octobre dernier, lu Dame( de A. A'
onon, ic r., a mis nu mo nle uncle titli.
A St. Léon, l, 30 octobre dernier, la Dame du Dr.

Lasserîye, a mis at monde Un cs..l.

D0E C ES.
Enc eet eville. le 23 octobre, ca lâge de 30 ants, de coin-

snmptioni, Delic. Célestince Leblanc, fille ailée de M.
Jean-Baptiste Leblcne, ci-devant de I'Assoptiioii.

Enlc ette ville, hier, les suites de la rontgeolN, Matie-
Chtries-Franjis Robert, seul fcls de C. A. 1Terroux, écr.,

le i G mèis et 17I jois.

T E soussiié informe les mes ieurs, du ergér qi re
) à Vi a Hsteit de Paris et li Lyon le comp!mcet de

bes commainit des, ce tqui cCIIpieîd id n aiswOIîti u i ccîcp li

CROIX pou autes, ANCS DtfUV ES rr ACO-
L LES, CIOmliRKS. CALICESOS-. URETS. OS-
TE*NSOciR$, CH.[At7lSUBLE tL % D.SIATIQUEiS, MIS-
si.LS.

1ie 2rande vacié:é D'ETOFFES DRODÉES EN OR,
.tGENT, SOl E, c.e-

Plus euis mille livres de CIRE da belle qualté ; D'EN-
CENs,

Aussi cii as:sortimeinit de VIN BLANC pu le :-. SA-
cRFiCe Ds . Miss ; ees vins sonti recommîrîainiaibles3

par lur purte, et le Pris enr acia d.. 3 à 101 par glon.
.%H. ROY.

Montré.l 5 Novembre 1850.

INFORMATIONS IDEMANDEES.
N a ibesin ia ce bureaii iiforinations sur le Sier

l rîanço Leduc,l qui serait décédé en, Caiada vers 1831
ou 1832. Ces in tios sont demandées dans i'inté-
röt 'î utne famille Lidue, d'Al:n, ec Fiance.

hmaca du Secrétire orioeiasl, Tlorotu le 29 Ocwtbre
1850.

A être publié pendant un mois dans les ilangs Rcli-
gicux, La 3itnerve et le Journal de Québec.

T ES ii'nic rables tftcs du baume de cerises sauva:;es
IJ d1 Uir. Wiar. pour outes les maladies, où il (sice-

comaucdt. et lis guérisons I'i a opére.dans pl0useurs»
cas où i'art de lhticelemciice s'était Oniii i itellicace, en
ont produit ii gramd débit. Cela a aussi donné occasioli
de faire de s cmpociois fasi's, portant le mêmie oml-
et ayait Iai mmîtiie apparence qui! le véritable .bainine dit
Dir. Wisar. Les ics s'îppeltaint "Syrup of wild chei y"

it lsam of spikenard- -- Wild cherry omfr[I f 'etc

cd'autr Les ' W'isi.ir Ilsamc n of Wi d cherry"'--dédlgurlat
iiiii le nom et ihrgeneilit les cet tificais pour in,îcie ceux

du véitab!e baîm:., mais n'el p>ssédant nullement les
proprét s.

F ites bn attenion aux marques qui distinguent le v-
ritable Baumiu le de W:ciar. Il se veid danis des tuiteilles
recolivei t:s d'filnei eeloppe, porumt ics mis ume
de cerises sauvaes du Dr. Wistar Phild" avec la signa-
tiue de l. Wistar. ;i. D. sur baple bot eille. Mlais

elles porteront à i'avenir uie nouvlle enveloppe csur la-
luee se ima mjos la signt ce crite 1. BiUs.

FJ I , Hurloger, -3 p rtes de .

oié, 2- Sept. 1850.

V EN DRE ot ECHANC ER, on-
, T'RAI [N s iset situé atqua-

tier' .. Lois de la cité de 3nutréh près de
' Evéec de MoitIrénie do la contenanco de 4.0

icils de front sur 16. de polindeur, tenant
paIr deant c àIc rie S. De ciu, d'ni coô Uii
propriötairi, de l'Iure à M. Lotnis .Tseph Pa-
pineau, rt pîr-derrière joignait. à M. Rlicard

aIvIec. iuai m1isoni n liis à un étage, cien fi-
nie. 38 de froct uLir 32 de profond e. gcaciére
ut aitres dépendancs dessus constritites.-

Pour les cunditions. qui seront des lus libi'-
raes, sad] ressr nu propriétaire iui les lieux,
M. TOUISSA INTLADO CEUR, oct an No-

CONTENANT
tcSÙ.R s DulE ns IEI'0R5Er s AUX QUE OS-rIN IEsE

DANS. LA CliCUti-iti ti SUKiNTENANT
DE L'EDUCTiON, ETC.

PAR F. X. VALADE, Eca.
C ET utvrge est maintenant terniné et offlert en vente
'chez toits les Libraires et I LI ibrairie uL Soussigné.

L'uvrage fonie uic Volum forccat ici-I2, .concteiant

Le Soussigcn a cci, en aclielant le privilòe de cet ou-
vrage pour le ihlier, se rendrendr tile aux ,lnst!ittus, et

aui putlie en geeradil, et il ise espérer d'en obteir unc
uptoimplît débit.

P. GENDRiOu,
1 vattu uaeî-L inia.sut,

No. 29, run St. Gabriel,
Vis-i-vis l'ltôîel de Mme. St. Julier.

Monltreal: Il9pj'flel lý,.

ANNONCE S

AMF. MA[Ruflß SOIPItRONIR GREN[lit, cétait
éparéede buies daec M. Augustin Arcatau

son rucîri, et fesant ses nili:res en son prop.e DnoM, pi-r
vient Lei tublic qu'elle tte sec-cc resîionscîiile duuelrunt diette,

coctu icuute cc suuo noic. et ri t ecoîtra cue reles t'lt.
aurca euA-mlêmc e contractees ou. autorisées au moyen d'um

ssi-nyaVeh,7al r.
St.] yccicale,17 Octoture I1850.

BANQUE DEE PREVOYAUGEET fi'EARIR2.
M ON T P. EA L

PROVIDE NT AND S A'tNGSI BA.N K

FSSossg4s 'tant norrnés par Son Excellence le
L ouveiniîectr-Geniéral, ;Coicîcn'cssaices sous Pautoite

d'un ace passé dans la dernière session du Ptarlenent d*
cette , et iniiIdé :..,le pour pourvoir à la em "
nifflon de contiiissaires. pou- s'enquérir des aireiîes e-
le li direction de la Providet iuid Sreangs Bank dé
3Motréil, atilde fiaire des ENQUETES llNTl Ei-
SESsur les AFFAIRES de l'institutionaiticonnue cot!-
ne laPltVIDENTAND1)SAViNGSBA 1-NK 'llMOT,
REA L, et sur les CAUSES qui ont amené la FA [LfITI''
de lc d;te institltion et son INCAPACITÉ de satisfaire

au ,JSTESRECLA1AlONS de ceux u gi y o-1 lé-
posé '!c,1*zlaretIi,"îdonnuentî par le présent AVIS ài toiu' lc.»

inité!-tssés qu'ils. les dits Commirissiiiires -INIRX'
LEURS SlANCES c. !leur bureau, laits CHOTEL MDI

GOUVEIRNE-N TEN I, dans cette cité de Moctiéial, chta-
ruie jour-Les dirianchis et autres fêtes légales exceptés

entre DIX heures A. M., et TjS heures P.LM., tous
les iours, conmmençant LUNDI, le 7 OCTOBRE, poitec
recevoir telle iiformniitinc qu'oon pourra leur, souttirî.
touchant les affures le l'tenquête qui leur a été conifide.

WI. BRISTOW,
WML SNAI'T'H,
C. E. IIELL E.

Coricciclssaires
Mîtréa8,. octolire, 1350.

AUX COMMISSAIRES D'ECOLES.
-1 fil. C. Il. arrivé depuis peu de jours de Sacn-Frai-

4vliseo0, (Cilliforiii) dé-.ire troucver Une place dîl NS..
Tt'lTUR il a ldéj. tecnt une école élérceitaire dui

le distirict de Québec vîiii plusieurs années pndanit lies-
icare de deux ans. S'adresser a M. Louis lartontion

inarchand. ii S. taui No. 122.
Munitcéal. 27 srintenbro18,39.

, NÀMu Hlw Relieur de cette vill, più.
itesesrî'îtecceiiCt5aux iiicssiuiur

du Clergé et au publicen gié.éral pour I'enouragencent
libécal qu tc et, a Irçu, et annonce qu'il leur en est dtau-
tant plus reconaissct i il pu réaliser les ruovens le

sue rendre en Anletiterre d'ou.il passera en Fran'ee afin
dle s'y perfectioinier au ateliers qui y existent dans taI
br.metî g'il exerce, et( le prendre en mi&ime temps des.

a lin entii s ect dl'ajouter i s Librairie les gravures
et les'livres de piété île ttu- sorte dont il se propose do

coi cuti'ojdi ldigne de lentr être ohl'ri.
Sold é leurera ouvert pendant son aub-

SLicte, et les acheteurs y seront servis -ave Urie egalû

îcoîiiîciîliri

L E Sos.zieu IésiraItre instituteur pour tenir une
éco lj émientati r ie imprtie min cimet M eursieci s le
Commcscires 'técoles q i ont besoin d'uni stuiuteur qu-

ilié pour citre écale éléinictauie, d',crire immeniél:lid'nieet
i st é ddirce, c loniéal, ticbourg Québae, rue Panet
N . .

PiERRE CIENNEyILLE,

!!NSTIT UTION

LFS SOURS-PUETR

(:COL E des Soirds-N liels mat.-ctintienint étacb!ie sur le
• Côteau Sti. Louis. auijîès île la l Intage dle \ldnt-

réa s'ot irira le Ili Setenbé. Jinstrucction sei a don-
tuée durant li ni:s et derni, ciaqut atniccés. aux contdi-
tiois tsuivantes -

Prti lai pesioiqn et l'insîtructioi, sans ieunies loituiiit-
ces. cinq piastres par motis;., payables d'avaice, puaer lems-
tre.

Si, outre la pension, on désire que 'établisseent t'ur-
nise le lit, poui rvoiie acu blanchissage. ait raci:ominoii eag

îles têtemens et ids chaussmices, le pIIix sera de sept plas-
Ires ptr ma

Les Cins du tuéidecini et l'achat îdes livres, ardoises, ca-
liers, piumes, seront itla citharge les p1 arens.

Lorsqu'il sia coicstaiité par ii certlinatlitue élòve,
apiiptiaiient à unie famille pauvre, il sera peisiutiné et inîss
cnuit pour lamohue somme de quatre piastres par m!. oies
et il ni auiaien ilpayer prx les soins lu médecin et les

LesScur-ne icternes, qui seront incapables de
paver, recevroni 'tistrniatis.

n at
C' l'"'Eiiiuiint . c hui cocitucce ldit jiiil esous lie toutie

l-le>csiîscc Pr'iéect t'se Ia l'eictrîtcuIiiésupérieutreîle-
la Ilace n ies-Cmcier (acieni Maircé-Neti), au No.
7. Les famtiils et les prsonnes vovageant pour leur
santé, y troiveioiut eni tout teis îles chambres conveia-
bleleti menbiies. li traillcl ito. et tolites les ittiitionis
léêsa c cîbleS. 1 .'étaibtlssî'iiîeIt i Vue sur le fictuve et réunit à
li beauitlé dIi site les avanictes îLe li centialité, du voisi-
nage du port et des. déhacrcadres des chemins de fer.
'rix égauxi à ceix des hctels cil il y a table d'hôte.

N jeunle homme qui reçoit des leçons
. le pito deptis deux ins, offre ses ser-

Vi ce traitimnieut pc uc ntti certain temps, à
toute Pobriqu t qui lui procu rera les moyens
de compléter son éducation musicale. Pour
plis ample iciformîîation, s'ad resser à ce Bil-

r'eau.

AVIS AUX I\NSTITUrTEURS.
ES5 COsIMMISSA IRES D'ECOLES de

la Plaioisse île Ste. Elisabeth ont besoin
île piiîsieiiis N'I'ITJR.

Ste. Elisabictiî,*26 juillet î:o

AUX riOrNISSI-5 RES D'E991IES..
11'1cca. e çceFcc'ais âgé de '2-I ans, oirre ses

Iservices comhci s itituttiir. il ca été l'oi-imiit itcs Ira
Peules Noricuaes dles Frèrca îles Ecolîs Chrdtietiticsîle

Franice, etia reçut dc l'Uive-rsité le 13îcvet de cpaict6.
-s'adresser natt r.rceD."'cuteur des Ecoles Chitétienites, à

hci s e til
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